COMME UN CIEL





Comme un ciel tissé de nuages


Qui se déploie en douceur


Comme un mot parlant de voyage


Qui nous emporte le coeur


Tu ressembles à ce ciel de traîne


Qui toi et moi nous entraîne


Vers le profond de l’abîme


Où nos deux coeurs s’abîment.





Comme un ciel tissé de vertu


Que l’on défait à plaisir


Sur un chemin entrevu


Qui a tant encore à nous dire.


Tu ressembles à ce ciel envoûté


Qui pour moi n’a d’autre pouvoir


Qu’a cherché à nous emporter


Au gré de ton bon vouloir.





Comme un ciel tissé d’une attente


Qui se promène à l’envers


Quand la mer au ciel s’apparente


Pour fuir le bout de la terre,


Tu ressembles à ce ciel incertain


Où la pluie vient mouiller mes pensées


Il me manque pour frôler le matin


Ce frisson qui nous fait nous aimer.





Comme un ciel tissé de discours


Empruntés au langage d’avant


Si je viens pour te faire la cour


Je demande les mots au vent,


Tu ressembles à ce ciel d’antan


Qui caresse avant de toucher


En prenant toujours le temps


De séduire sans s’aventurer.





Comme un ciel tissé de passions


La dernière qu’on ait prise en passant


Il fallait pour que nous passions


La chanter au premier passant,


Tu ressembles à ce ciel déchaîné


Qui se porte au secours de l’éclair


Qui se donne à coups redoublés


Tu t’achèves en mystère.
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